
MERCIER  Joseph, Lucien, Louis (dit Vévette). Entraîneur national de football. 

Né le 05 septembre 1919 à Montchevrier ; mort le 05 février 2010 à l’hôpital Pitié-Salpêtrière 

à Paris. Fils de Charles, Alexandre Mercier, receveur buraliste à Cluis, Chevalier de la légion 

d’honneur, et de Marie-Louise, Lucienne Plantureux, son épouse. Marié le 29 décembre 1945 

à Cluis à Gisèle, PauletteAuvillain ; ils eurent trois enfants. 

Joseph a résidé rue Grande à Cluis à partir de 1923. Il fréquenta l’école de Cluis puis le 

collège d’Argenton-sur-Creuse. Après l’obtention de son brevet supérieur à Poitiers, il fut 

Instituteur à Cluis en 1939/40, ainsi qu’à Thizay en 1942 et à Neuvy St Sépulchre à la 

Libération. En 1944 il était moniteur d’éducation physique, et donnait aussi des cours de 

français, au collège d’Argenton ; il eut aussi des contacts avec la résistance à Argenton où il 

fut chargé, avec un ami, d’aller chercher des munitions à Saint-Benoit du-Sault le 9 juin ;  il 

rejoignit le 11 juin le maquis de Cluis, qui devint la 7ème compagnie du 3ème bataillon 

duGroupe Indre-Est (GIE) des FFI où il était Sergent. Il fut démobilisé des FFI le 12 octobre 

par le Commandant Gaston Petit qui lui proposa de devenir  commentateur, pendant quelques 

mois, à la radio locale de La-Châtre (Radio Indre-Est) où il tenait même une rubrique sur le 

jardinage. 

En 1946, Vévette rejoignit Paris où il entraà l’Institut National des Sports (INS) et devint 

chargé d’enseignement : sa passion c’était le football. Il eut sa première licence, à 16 ans, à la 

Berrichonne où il joua jusqu’en 1943, puis à Argenton en 1944 mais aussi à Limoges et à 

Poitiers avant d’arrêter en 1946 à cause d’un accident à la cheville. A partir de 1948, il devint 

entraîneur de Foot à Saint-Maur-des-fossés (94) puis à Corbeil-Essonnes, à Chartres, à 

Montreuil ; de 1954à 1964 il fut l’entraîneur du Stade Français (il était en 1954 le plus jeune 

entraîneur de Ligue 1) puis de 1964 à 1972, il fut l’entraîneur de l’AS Amicale de Maisons-

Alfort. D’autre part, il créa, en 1949, l’Amicale des éducateurs de football de la région 

parisienne, car il fut chargé, à l’INS, de la Formation des éducateurs parisiens jusqu’en 1973, 

puis entraîneur du Bataillon de Joinville de 1973 à 1984.  

Joseph eut à diriger l’équipe de France militaire, tâche qu’il assumâtde 1947 à 1950 (équipe 

de France militaire championne du monde en 1948 et 1949), en 1966, puis de 1973 à 1984. 

Par ailleurs il participa à la Formation d’un grand nombre d’entraîneurs et de cadres 

techniques en France, en Outremer et en Afrique jusqu’à sa retraite en 1985. 

A la retraite, Vévette continua à participer à de nombreux stages d’éducateurs ou 

d’entraîneurs de foot en France, en Outremer et en Afrique. Il publia aussi de nombreux 

livres techniques, mais aussi de vulgarisation, sur le football. Il reçut en 1996, le prix national 

du Fair-Play pour sa « carrière d’éducateur » et en 2008 le prix du Togo car il avait été le 1er 

entraîneur français à intervenir en Afrique en 1954. 

Ceux qui l’ont connu se souviendront du conteur remarquable qu’il était. 

Sources : registre des mariages ; « Ils ont vécu à Cluis » Vendoeuvres 2017, par l’Association 

pour la Sauvegarde des sites de Cluis. Correspondances avec Jean, son frère. 

 

 


